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 Les docteurs «Folamour»  

sont à la manœuvre 

A commencer par Donald Trump qui a décidé de déchirer            
systématiquement tous les traités  qui tentaient peu ou prou de 
réguler les relations internationales. 
Après la mise à la poubelle de la COP 21 , c’est l’accord de 
Vienne sur le nucléaire iranien que l’hôte de la Maison Blanche 
a décidé de dénoncer unilatéralement avec le risque d’un          
embrasement de la région. 
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Marche de la paix 

Migrants en détresse 

Cet acte irresponsable s’accompagne 
de sanctions économiques accrues à 
l’encontre de Téhéran mais affectent 
aussi les Etats et les firmes qui com-
merçaient avec l’Iran.  
Avec des représailles extraterrito-
riales, dont les effets n’ont pas tardé à 
se faire sentir pour Total et  PSA. 
S’y ajoute la guerre commerciale en-
gagée contre le reste de la planète sur 
l’acier, l’aluminium, les voitures, etc…, 
dont les répercussions finiront par être 
supportées par les peuples y compris 
celui des Etats-Unis.   
Au Moyen Orient, Donald Trump se 
comporte en pyromane en avivant les 
brasiers déjà brûlants, de concert 
avec Israël et l’Arabie Saoudite qui ne 
demandent qu’en découdre avec la 
Syrie et l’Iran. 
Ses volte-face avec la Corée du Nord 
à propos de son armement nucléaire 
laisse dubitatif mais s’accompagne 
par contre d’un effarant programme 
américain de mini-bombes atomiques 
utilisables sur les champs de bataille 
dès 2019 !  Hélas Trump n’est pas 
isolé comme on le prétend.  
Le chacun pour soi, les relents xéno-

phobes, le rejet du multilatéralisme, font 
des émules dans de nombreux pays, y 
compris en Europe, incapable de gérer 
humainement le flux des migrants. 
Face à la politique de Trump la France 
et l’Union Européenne en restent au 
stade des protestations verbales et des 
postures médiatiques. 
Car ni l’une ni l’autre ne veulent s’af-
fronter réellement au leader du 
« monde libre » qui domine le « camp 
occidental » et impose ses vues sur le 
plan économique, stratégique et mili-
taire et de manière brutale. On la vu 
encore récemment au G7 
La France et l’Union Européenne res-
tent engluées dans les politiques de 
puissances et de dominations améri-
caines, qui les enferment dans l’OTAN, 
les rendent inaudibles au Moyen Orient, 
les entraînent dans des exercices mili-
taires provocateurs en Pologne et dans 
les pays Baltes , aux frontières de la 
Russie, et les poussent dans une 
course insensée aux armements et leur 
commerce mortifère 
Il est grand temps de reconsidérer les 
relations internationales sur des bases 
de coopération, de respect des droits 
humains, de sécurité et de confiance 
avec tous les pays à commencer par 
notre  continent, conformément à ce 
que devrait être la vocation de l’Union 
Européenne, qui a reçu, rappelons-le, le 
prix Nobel de la Paix en 2012    
Mais qui s’en souvient ! 
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L 
e 11 mai 2018, le collège de l'Alaric à Capendu 
organisait « Une journée de la Paix ». 

Cette journée a été préparée, bien en amont du 
11 mai, par les responsables du collège, les professeurs 
et les élèves avec la collaboration du PIJ  (Point Informa-
tion Jeunesse) et du Comité audois du  Mouvement de la 
Paix, comme partenaires  

Les élèves se sont attelés à confectionner, en origami, 
plus de mille grues (oiseau bonheur au Japon) et  les ont 
exposées en guirlandes dans le hall d'accueil du collège 
le jour « J ». 

Mme la Principale a rassemblé dans la cour , en tout dé-
but de matinée, ce 11 mai, tous les élèves du collège 
pour leur exposer le déroulé de la journée ainsi que les 
raisons qui ont prévalues au choix d'une journée pour la 
Paix, à savoir : la tolérance, la compréhension et l'amitié 
entre les individus et les peuples du monde.  

Diverses activités ont eu lieu dans les classe durant la 
matinée.  

Pour sa part le Mouvement de la Paix a présenté le film 
« l'Oiseau bonheur » dans deux classes de 6ème avec 
ensuite un débat avec les élèves. 

En fin de matinée a été planté, dans l'enceinte du col-
lège, un Olivier de la Paix, en présence d'un chef Papou 
de la tribu des Hulis en Papouasie-Nouvelle-Guinée, qui 
a dans la matinée, dialogué avec les élèves durant plus 
d'une heure. 

 

Marc Fraisse 

  

Collège de l’Alaric à Capendu  

Une journée consacrée à la paix 
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Salon de l’armement 

Le super marché de la mort 
En pleine controverse sur ses exportations 

d’armes au Yémen, la France s’apprête a        

accueillir un des plus grands salons de  

l’armement au monde 

d’armes, comme 

au Royaume Uni.  

Et de l’autre, elle 

permet aux Etats 

qui bombardent, 

affament ou répri-

ment des populations civiles de venir faire leur marché d’armes 

à Eurosatory. » 

En 2016, Eurosatory avait accueilli des délégations officielles 
venues d’Egypte, malgré la répression massive du régime Al 
Sissi contre ses opposants, les journalistes ou les homosexuels;  
d’Arabie Saoudite, malgré les bombardements au Yémen et les 
milliers de morts civils, ou de Chine et de Russie, malgré les 
embargos sur ces deux États. 
«La France continue à vendre des Rafales et des corvettes à 

l’Egypte, malgré l’embargo demandé par l’Union européenne 

dès 2014», rappelle Holly Spencer.  
Elle ne respecte pas ses engagements internationaux en ma-
tière de contrôle des armes. Une récente étude d’Amnesty et de 
l’ACAT considère par exemple que les ventes d’armes de la 
France aux combattants au Yémen sont probablement con-
traires au droit international, puisque de graves violations des 
droits humains et des crimes de guerre sont commis.  
C’est sans doute le cas dans d’autres endroits, comme au Sinaï, 
où il est possible que l’armée égyptienne se livre à des exac-
tions et où l’aperçoit des blindés de fabrication française sur le 
terrain.  
En France, les exportations d’armes doivent être autorisées par 
le gouvernement. Selon le Rapport au Parlement sur les expor-
tations d’armement de la France, en 2016, 4454 licences d’ex-
portations ont été accordées et seulement 48 rejetées, soit un 
taux d’acceptation de près de 99 %.  
Le Parlement ou la société civile ne sont pas impliqués dans le 
processus.  
Pourtant, selon une enquête d’opinion, des Français estiment 
que la France doit arrêter les exportations d’armes aux pays qui 
risquent de les utiliser contre des populations civiles. 

L 
 e plus grand salon international de Défense et de Sécu-
rité terrestres et aéroterrestres  se tiendra du 11 au 15 

juin 2018 à Paris.  

Eurosatory accueillera des centaines de vendeurs d’armes et 
des délégations officielles, y compris de pays controversés ou 
sous embargo, pour présenter les dernières innovations en 
matière d’équipements militaires.  
L’association «Cessez d’alimenter la Guerre - Stop Fuelling 

War», avec d’autres mouvements et ONG, s’opposent à cet 
événement et dénonce les impacts dramatiques des ventes 
d’armes pour la paix et les droits humains.  
Les exportations d’armes de la France à des pays en guerre, 
notamment au Yémen, sont sous le feu des critiques. 
Rafales, navires de guerre, blindés de combat ou systèmes 
embarqués : la France est le troisième plus gros vendeur 
d’armes au monde.  
Entre 2013 et 2017, 42 % de ses exportations sont allées au 
Moyen Orient. On retrouve ainsi des chars Leclerc de Nexter, 
des Mirages 2000-9 de Dassault ou des corvettes du construc-
teur français CMN dans le conflit au Yémen, alors que des 
crimes de guerre y sont vraisemblablement commis. Depuis 
mars 2015, la guerre au Yémen a fait plus de 10.000 morts et 
3 millions de déplacés.  
Ravagé par la famine et le choléra, le pays traverse la plus 
grave crise humanitaire depuis la seconde guerre mondiale, 
selon les Nations Unies. 
Pour Holly Spencer, de Stop Fuelling War : « D’un côté, la 

France reste très discrète sur ses exportations militaires – il n’y 

a même pas de commission parlementaire sur les exportations 
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S 
oirée  de solidarité dédiée au peuple palestinien et 
particulièrement aux habitants de Gaza qui subissent 
un blocus inhumain depuis 11 ans et sont 

victimes de la répression sanglante ordonnée par le 
premier ministre israélien Benyamin Netanyahou.  
La projection du film « Gens de Gaza », témoignage 
poignant sur le quotidien des Gazaouis, leurs souf-
frances, leurs frustrations mais aussi leur formidable 
capacité de résistance et leur soif de liberté et de 
justice, a permis de prendre la mesure du drame 
qu’endure tout un peuple depuis 70 ans. 
Ensuite Jean Pierre Bouché, chercheur au CNRS, 
vice-président  de l’Union Juive de France pour la Paix  (UJFP) 
est venu présenter son livre « Palestine, plus d'un siècle de 

dépossession » pour comprendre la catastrophe actuelle en 
Palestine et parvenir à un avenir pacifique et juste pour tous les 
habitants de ce qui est maintenant Israël, la Cisjordanie et la 
bande de Gaza. 
Pour lui la propagande sioniste fonctionne sur des idées 

simples : « Nous 

rentrons après 

2000 ans d’exil 

» ; la Palestine 

était « une terre 

sans peuple 

pour un peuple 

sans terre » ; « 

En 1948, les 

Arabes sont partis d’eux-mêmes » ;   

Il est indispensable de raconter la vérité historique. C’est ce 
que fait son livre, nombreux documents à l’appui. 
Autre moment fort de la soirée : l’entretien en direct depuis 
Gaza avec Ziad Medoukh,  directeur du département de fran-
çais à l'Université Al Aqsa de Gaza et coordinateur du Centre 
de la Paix de Gaza. 
Pour les participants à la soirée il a relaté la dure réalité vécue 
par la population gazaouies privée de tout, et qui subit quoti-
diennement l’occupation et les attaques meurtrières de l’armée 
de l’occupation israélienne. Et en même temps la population 

accomplit des miracles pour essayer malgré tout  de vivre, de 
garder sa dignité, de continuer d’étudier, de rêver et garder 

espoir.  
Il est revenu aussi sur les massacres commis par l’armée 
israélienne lors de la manifestation du 14 mai contre des mani-
festants pacifistes regroupant toutes les composantes de la 
société civile.   
Il a dénoncé notamment les fausses expressions, employées à 
dessein par certains médias et journalistes, pour attribuer cette 
marche  au Hamas en niant la colère populaire exprimée de 
manière non violente  par les manifestants pour exiger le droit 
et la justice.  
Il a surtout déploré la passivité des instances internationales 
qui ne bougent pas pour arrêter la souffrance de toute une 
population civile sous occupation. Il compte sur nous, et les 
opinions publiques, a-t-il dit ,  pour les aider à vivre libre et en 
paix. 
Cet échange se termi-
na  par un tonnerre 
d’applaudissements. 
Dernière intervenante 
de la soirée :           
Jacqueline Rougier, 
animatrice du collectif 
« Palestine  du  

narbonnais ». 

Elle revint sur la situa-
tion à Gaza en détail-
lant la vie quotidienne 

5

Pales�ne 

Soirée de solidarité à Carcassonne 

Le conflit israélo-palestinien  était au cœur de la soirée de solidarité  organisée le 30 mai dernier au centre 
social du Viguier par le « collectif carcassonnais pour une paix juste et durable entre Palestinien et               

Israéliens ». Elle a  réuni  plus d’une centaine de personnes venues  apporter leur soutien aux familles des 
manifestants pacifiques, journalistes, soignants,  abattus par l'armée israélienne,   
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F 
ace aux morts et aux blessés, dont des enfants, des secou-
ristes et des journalistes, manifestant pacifiquement à Gaza, 
tués par des soldats d'un pays "occidental", la 

France devrait prendre une position ferme, condamnant cette poli-
tique meurtrière, tout comme elle ne devrait plus accepter la coloni-
sation systématique par Israël de Jérusalem et de la Cisjorda-
nie, lieux hautement symboliques pour les musulmans, ni le terrible 
blocus de Gaza et ce, au mépris de la loi internationale sur le statut 
de Jérusalem et des résolutions de l'ONU 
Dans nos cités, ces prises de positions,  systématiquement pro-
israéliennes,  attisent un ressentiment anticolonialiste, faisant écho 
souvent au vécu des parents ou grands-parents de leurs habitants et 
nous semblent constituer un véritable abcès de notre société, abcès 
qui crée une sorte de ferment à l'agrégation d'une communauté mu-
sulmane en opposition à un Israël/Occident colonialiste.  

D'autant plus que les prises de position pro-israéliennes du CRIF, qui 
se déclare abusivement "représentant des Juifs de France", peuvent 
même être à l'origine d'une confusion dans les esprits entre opposi-
tion à la politique israélienne et des sentiments antisémites.   

Ce sentiment de rejet de la politique de leur pays, notre République 
Française, se greffe sur des problèmes déjà ressentis comme in-
justes de discrimination, de manque de travail et pour finir de non-
intégration. Même si, les "motivations" des "kamikazes terroristes" 
sont beaucoup plus complexes, le reconnaître et supprimer cet 
"abcès", avec une France adoptant une position respectueuse des 
droits de l'homme et des résolutions de l'ONU, nous semblerait un 
grand pas vers un début d'apaisement des tensions.  

Parallèlement, il est indispensable bien sûr que notre République 
fasse de réels efforts pour aider à une véritable intégration de ses 
habitants des cités, en les aidant à avoir une formation et un avenir 
dans notre société. Les gestes de délinquance n'auraient plus raison 
d'être et l'intégrisme islamiste ne serait plus une porte de sortie pour 
des éléments "faibles" pour "exister, être reconnu".   

Les enfants des cités sont nos concitoyens et notre société doit ab-
solument les intégrer, au nom de l'égalité -fraternité mais aussi, 
égoïstement, pour avoir la possibilité d'avoir, à Trèbes, Carcassonne 
et comme partout en France, la possibilité d'aller boire un pot, voir un 
spectacle, faire des courses ou même se rendre ou habiter dans 
certains quartiers sans crainte.  

Nous vous demandons, face à la reconnaissance par la France, de 
l'État d'Israël (bien que sans frontières définies) de reconnaître éga-
lement l'État de Palestine car quand on s'exprime pour deux états 
vivant côte à côte, on doit pour être crédible en reconnaitre soit au-
cun, soit tous les deux.                                              

      

Jacquie Yvroux, Porte Voix  

Tribune Libre 

Quand l’absence de règlement du  

conflit israélo palestinien attise  

la radicalité dans nos quartiers 

de ses habitants et les pénuries qui rendent la vie intenable,  
confirmant  les propos de Ziad et ceux des intervenants et 
intervenantes du film documentaire. 
Dans son intervention elle a rappelé le refus d’Israël de re-
chercher une solution pacifique au conflit mais prône plutôt 
une « paix  des cimetières » en faisant régner la terreur et 
l’arbitraire afin de réduire les palestiniens à vivre sous le joug 
du colonialiste. 

Cette politique se traduit notamment par des incarcérations 
illégales et discrétionnaires sans motifs et sans jugements. 
C’est le cas de la jeune palestinienne Ahed Tamimi mainte-
nue en prison sans procès  ou le jeune avocat franco-
palestinien Salah Halami incarcéré depuis le 23 août et il  
risque d’y demeurer sans explication. 
C’est pourquoi la campagne BDS (boycott, désinvestisse-
ment, sanction)  est un moyen pacifique et efficace pour pe-
ser sur  le gouvernement israélien. 
De la musique orientale, du slam, de la poésie consacrée au 
grand poète palestinien Mahmoud Darwich, marquèrent des 
pauses culturelles dans le déroulement de la soirée. 
Celle-ci se termina par un grand moment de convivialité au-
tour d’un couscous  préparé par des bénévoles et en pré-
sence d’une famille de Gaza réfugiée dans le département. 
Plusieurs associations présentaient des documents, des re-
vues, des ouvrages et des pétitions relatifs au conflit israélo-
palestinien. Parmi elles : le Mouvement de la Paix, Amnesty 
international, Les Amis du Monde Diplomatique, Porte-Voix, 
etc….. 
Les bénéfices de la soirée seront reversés à des ONG pales-
tiniennes qui agissent sur le terrain. 

  
 
                                                       
 
 
     
 
 
 
 

Jacques Obriet 
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 Netanyahou à Paris 

« GO HOME » 

M 
algré l’orage qui frappait sur Carcas-
sonne, un groupe de militants pacifistes 
est venu place Carnot, le 5 juin, pour 

dénoncer l’accueil du premier ministre israélien 
par le chef de l’Etat français. 
La « saison croisée France-Israël » va regrouper, 
de juin à novembre, des dizaines d'événements 
en Israël et en France.  
Pour Israël, il s'agit de reconstruire une image 
positive, de tenter, à travers la science, l'art et la 
culture, de le blanchir de ses crimes.  
Une fois encore, les crimes de guerre commis 
récemment par Israël sont d'une extrême gravité, 
et la tentative de les blanchir par cette « saison 
croisée » est d'une indécence absolue.  
Cet événement est en contradiction totale avec le 
signal clair et le ferme avertissement qu'il faut 
adresser à Israël. 
Netanyahou, criminel de guerre, n'a rien à faire 
en France, 
La date du 5 juin, l'anniversaire du déclenche-
ment par Israël de la « guerre des 6 jours », qui a 
conduit à l'occupation de nouveaux territoires par 
la force et une nouvelle catastrophe, la Nakba, 
pour le peuple palestinien, ajoute un facteur sup-
plémentaire à cette provocation  
C'est l'impunité d'Israël qui autorise à tuer les 
Palestiniens comme elle tue toute humanité de la 
part du pouvoir israélien : il est urgent d'y mettre 
fin, et d'appliquer des sanctions contre l'État 
d'Israël et particulièrement la Suspension de l'Ac-
cord d'Association UE/Israël.  
 

C’est le titre du poème dédié par 
Ziad Medoukh à Razane Najar ,  
ambulancière palestinienne  
assassinée à Gaza par l’armée  
Israélienne 
www.pourlapalestine.be   

Les anges ne meurent 

pas, repose en paix  

Razane  

 

La Paix a besoin de vous  
Au moment où l’approfondissement de la crise mondiale néces-

site d’ouvrir de nouveaux espaces de solidarité sur la planète, à 
contre-courant de la compétition entre les peuples, le Mouvement 
de la Paix fait appel à votre générosité pour soutenir ses actions. 
Nous remercions toutes celles et tous ceux qui nous ont apporté 
leur soutien ces dernières années pour faire grandir les valeurs de 
solidarité, de lucidité et de confiance en un monde meilleur fondé 
sur le droit, la justice et la paix. 
Aujourd’hui face aux défis posés à l’humanité le renforcement , 
humainement et matériellement , des forces pacifistes, est une  
nécessité impérieuse. 
Notre comité de paix audois  a occupé, jusqu’ici,  une place impor-
tante dans les mobilisations pacifistes du département et il           
souhaite poursuivre et amplifier son action. 
C’est pourquoi il invite à renouveler l’adhésion 2018 pour ceux qui 
ne l’ont pas encore fait et la propose à ceux qui veulent nous       
rejoindre 

Tarif des cotisations annuelles: 
• 12 euros (faibles ressources) 
• 25 euros (non imposable) 
• 36 euros ( déduction fiscale 

possible) 
• 30 euros (couple-par conjoint)  
• 30 euros (abonnement à la  

                 revue « planète Paix » 
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L 
e Mouvement de la Paix a   toute sa place dans les rassemblements 
populaires et les mouvements sociaux car il n’y aura jamais de poli-
tique sociale dans un monde de guerre et quand les conditions d’un 

monde de paix sont délibérément occultées. 

L’OIT (Organisation Internationale du Travail) elle-même, dans son préam-
bule, affirme qu’ « une paix universelle et durable ne peut être fondée que sur 

la base de la justice sociale ». 

L’UNESCO également considère la paix comme la résultante de l’éducation, 
de la culture et du progrès social. 

Monseigneur Tutu , compagnon de Nelson Mandela,  rappelle lui aussi qu’il 
n’y a pas de paix sans justice. 

Le Mouvement de la Paix, dans le respect des champs d’interventions de cha-
cun, participe au rassemblement de toutes les forces sociales, syndicales, 
associatives, politiques, pour construire et réussir ensemble un grand rendez-
vous citoyen, aider à l’éradication de la culture de guerre dont sont victimes 
les peuples et l’élaboration de la culture de paix dont le monde a besoin pour 
sa survie et son avenir. 

Lutter pour des évolutions positives  correspond  à nos orientations de con-
grès où nous parlons de transition pacifiste basée sur la culture de la paix et la 
réalisation des droits humains et de la justice sociale.. 
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Le Mouvement de la Paix dans les luttes sociales 
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Le Comité audois du Mouvement 

de la Paix, organise le 5 août pro-
chain, comme chaque année à la 
même période, sa marche de la 
Paix pour honorer les victimes des 
bombardements du 6 et 9 août 
1945, d'Hiroshima et Nagasaki.  
Il s'agit aussi de dénoncer l’exis-
tence même de ces armes apoca-
lyptiques.  
L'arsenal des États Unis, sur le plan 
nucléaire est déjà capable d'anéan-
tir plusieurs fois l'humanité tout en-
tière, alors que dire si l'on n'y ajoute 
les bombes possédées par les 
autres pays !. 
Cela représente une menace terrible, permanente, une véritable épée de            
Damoclès suspendue au dessus de notre planète. 
Après le Traité de Non Prolifération (TNP) qu'il faut conforter et appliquer, c'est 
maintenant le traité d'interdiction que nous devons défendre et mettre en avant 
pour imposer à nos gouvernements, surtout aux pays détenteurs de l'arme nu-
cléaire dont la France, de respecter les textes et traités internationaux sans faux
-fuyants. 
Nous ne pouvons, ensemble et individuellement, rester passif face à ce dé-
sastre annoncé.  
Notre présence à cette marche  participera à renforcer le camp de la Paix. 
Nous vous attendons, donc, nombreux ce dimanche 5 août 2018 ! 
Le rendez-vous pour les marcheurs est donné à 8h45 au lac de la Cavayère 
près de Carcassonne. 
La marche est facile, prévoir des chaussures de marche ou des running, couvre 
chef pour le soleil, de l'eau car au mois d'août il fait chaud ( en principe)  
Après la marche et pour les non marcheurs, le rendez-vous sera communiqué 
ultérieurement. 
Le repas est tiré du sac, l'apéritif, les boissons et le pain sont fournis par les 
organisateurs. 
Tous les participants repartiront avec un cadeau souvenir. 
La participation aux frais est fixée à : 8 euros (gratuit pour les moins de 12 ans) 

Renseignements et inscriptions: 

comite.audois.mvtpaix@orange.fr - 06 84 75 55 25 

  

  Marc Fraisse 

Pour en finir avec les guerres et les armes nucléaires 

Marche pour la Paix le dimanche 5 août 
Au lac de la Cavayère à Carcassonne 
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Le spectacle des tergiversations des Etats Européens et de 

l’Union Européenne pour savoir sur quelles bases légales por-
ter secours à plus de 500 migrants,  sauvés d'une mort certaine 
en Méditerranée par l'Aquarius, est lamentable et indigne. 
Nous ne pouvons qu’avoir honte de cette Europe qui  engage 
des discussions juridico-politiques honteuses quand il s'agit de 
sauver la vie d'hommes, de femmes et d'enfants. 
L’Aquarius et ses marins a, comme l’Espagne, sauvé notre 
honneur. 
Le Mouvement de la Paix réaffirme sa solidarité aux naufragés 
de l’exil en Méditerranée mais aussi la nécessité face à cette 
situation de renforcer la solidarité entre les peuples du Nord et 
du sud. 
 Les cadavres rejetés sur les côtes méditerranéennes sont la 
conséquence des conflits et de la guerre économique que les 
grandes puissances et les multinationales se mènent. 
L'Union Européenne vient de voter un budget de 50 milliards 
pour des recherches visant à améliorer la qualité des armées  
et à harmoniser les armements dont disposent les armées euro-
péennes dans le cadre de relations privilégiées avec l’OTAN. 
En revanche, elle n’est pas capable de dégager rapidement les 
moyens nécessaires pour sauver la vie de centaines, voire de 

  immigra�on  

Après l’Europe de la honte, à quand l'Europe 

de la solidarité, de la fraternité et de la paix ? 

milliers de personnes, ni dans le long terme de dégager des 
politiques de justice, de solidarité et de paix pour un développe-
ment durable car ce sont là, les orientations fondamentales pour 
aborder positivement les questions des migrations. 
Pour cela, il faut que cesse la domination des grandes multina-
tionales du type Bolloré qui prennent, d’une certaine manière, en 
otage l'avenir du continent africain. 
Face à cette situation, les solidarités doivent se renforcer entre 
les peuples « du Nord et du Sud » pour un autre monde possible 
que nous devons construire ensemble, avec l’objectif urgent de 
réduire les inégalités de développement entre les pays et 
d’avancer dans la mise en œuvre des Objectifs de Développe-
ment Durable (ODD). 
L’heure est au renforcement des mobilisations pour que l’UE et 
les Etats travaillent à mettre en place, à travers des partenariats 
justes et équitables, des politiques nationales et européennes 
visant à un développement durable équitable et à la paix tant au 
Proche et au Moyen-Orient qu'en Afrique. 
Le Mouvement de la Paix, à l’approche des élections euro-
péennes, entend développer tant les actions individuelles et 
locales de solidarité que celles visant à peser sur les contenus 
des politiques à définir. 
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L’humeur de candide Avec l'immigra�on  
Mesurer, déba3re, agir 

François HÉRAN 

E 
n France, les « problèmes de l’immigration » se succèdent 
en rafale, dans un débat récurrent attisé par les cycles de la 
vie politique et en particulier le rythme de la présidentielle : 

crise des réfugiés, islam et laïcité, droit du sol, double nationalité, re-
groupement familial, « jungle » de Calais… 
François Héran replace les arguments de ce débat dans une perspec-
tive démographique et politique. Il revient notamment sur l’ère Sarko-
zy : neuf années de mainmise sur la politique migratoire de la France, 
mais pour quel bilan ? Abandon de la politique d’« immigration choisie 
», persistance de l’immigration dite « subie » mais légale : enfin de 
compte, une personne sur quatre vivant en France est immigrée ou 
enfant d’immigré. Le volontarisme ultra rêve encore, cependant, de 
faire sauter le verrou des droits fondamentaux. 
Sans occulter les obstacles à l’intégration, il la montre aussi à l’œuvre, 
comme dans ce gymnase de banlieue où chacun, sans distinction 
d’origines et de croyances, vient donner son sang, peu importe à qui. 
Au final, une approche sereine et réaliste. Ni pour ni contre l’immigra-
tion : avec elle, tout simplement.  

D 
e l’Atlantique à la Méditerranée, la frégate de la Liberté fait 

escale en 2018 dans 12 ports avec, à son bord, 350 jeunes 

gabiers, dont une centaine mobilisés par l’Organisation in-

ternationale de la Francophonie, partenaire de l’Association 

« Hermione  - La Fayette. » 

Leur point commun ? Les deux entités partagent les mêmes valeurs 

de liberté, de solidarité et de paix, et veulent s’engager pour la jeu-

nesse grâce à une aventure humaine et maritime d’exception. 

Voyager à bord de l’Hermione , c’est devenir un ambassadeur de la 

paix. Cette jeunesse, issue de tous les horizons de la Francophonie, 

croit en notre intelligence collective et refuse de subir la fatalité du 

repli sur soi et du rejet de l’altérité. 

 

J 
e  présume que, comme beaucoup de concitoyens, 
vous avez remarqué l’importance de l’immédiateté 

dans l’information. 

De l’immédiateté et du matraquage médiatique: audio, vi-
suel, et écrit. 
Deux exemples, parmi de nombreux autres, me viennent à 
l’esprit. La guerre du Golfe.24 heures sur 24, et  récemment , 
un mariage princier outre Manche, dans la perfide Albion. 
L’émotionnel doit saisir l’auditeur, le téléspectateur et/ou le 
lecteur. 
Dans le domaine sportif, il y a quelques années, nous nous 
contentions de quelques finales. Aujourd’hui, on a droit à 
chaque match dès les premiers tours de chaque compéti-
tions. Le droit à l’image entraînant les salaires pharaoniques 
- et décents - que l’on nous présente somme tout, normaux.     
Quant aux compétitions planétaires: championnat du monde, 
jeux olympiques et autres Tours de France, Roland Garros 
et autres, ce ne sont pas les non amateurs qui applaudiront 
à leur omniprésence journalière. 
Question: sommes-nous mieux informés pour autant ?   
En apparence l’on serait tentés de répondre par l’affirmative 
dans la mesure  où le direct - le fameux poids des mots et le 
choc des photos - ne saurait masquer la réalité du fait. Tou-
tefois, ce qui apparait comme  trop évident, joint à la répéti-
tion - passage en boucle – permet-il la prise de distance, 
donc une analyse objective ? Surtout lorsque l’émotionnel 
s’invite dans l’évènement - rapt d’enfant en particulier...Il est 
permis d’en douter. La masse d’information n’offre pas une 
garantie d’information  juste, neutre, impartiale. 
Trop d’information ne favorise-t-il pas le dévoiement de la 
vraie information ? 
C’est pour ma part mon sentiment. D’autant que, parallèle-
ment, les mesures impopulaires, elles, bénéficient d’un si-
lence troublant ou d’annonce minimalistes. Quand elles ne 
sont pas purement et simplement escamotées. 
Tant que l’information restera concentrée dans les mains 
d’une poignée de milliardaires, il n’y aura aucune raison que 
cet état des lieux change.  
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Le billet de Jacques Cros 
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C 
omme chaque année je réponds positivement en ce 
1er Mai 2018 à l’invitation qui m’est faite de m’exprimer 
sur les questions de la paix et du désarmement. Hélas 

la situation dans ce domaine est devenue préoccupante. 

Les actes terroristes ont encore endeuillé le monde et la France. 
L’insécurité à laquelle nous sommes exposés est le résultat de 
toute une série de facteurs. Parmi eux il y a la politique interna-
tionale de domination par les puissances impérialistes à laquelle 
notre pays participe, sous la houlette des USA et de leur organi-
sation l’OTAN. 

Il y a aussi le racisme et la xénophobie qui constituent des élé-
ments prégnants dans l’idéologie que l’on côtoie au quoti-
dien. Ces idées s’inscrivent dans l’héritage du passé colonial de 
notre pays et des guerres menées pour tenter de maintenir une 
organisation sociale anachronique. Je veux parler ici de la 
guerre d’Indochine et de celle d’Algérie dont il faudra bien un 
jour cerner la nature. 

Une telle vision des choses permet à ceux qui bénéficient du 
système d’évacuer des consciences ce qui est en cause dans 
les désordres que nous vivons. Pourtant s’imposent à tous les 
limites historiques d’une cohérence fondée sur le profit et l’ex-
ploitation capitaliste. 

On notera que la modernisation constante et coûteuse de notre 
arsenal nucléaire ne nous assure pas la sécurité à laquelle nous 
avons droit. De même l’envoi en différents points de la planète 
de corps expéditionnaires jouant le rôle de gendarmes du 
monde. Eh non, cela attise les tensions et nous fait courir des 
risques dont nous pouvons mesurer l’ampleur. 

Les récentes frappes aériennes en Syrie auxquelles l’armée 
française a collaboré au sein d’une coalition comprenant les 
Etats-Unis et la Grande Bretagne illustrent clairement l’état d’es-
prit dans lequel l’impérialisme s’inscrit. Tous les prétextes sont 
utilisés pour de telles aventures par les fauteurs de guerre. 

En réalité les raisons de fond sont évidentes à qui ne se laisse 
pas endormir par la propagande officielle. Il s’agit en premier 
lieu de s’accaparer des richesses décisives pour l’économie de 
ces puissances et pour cela de s’implanter dans une région d’où 
elles avaient été écartées. 

Un deuxième objectif est la fabrication et le commerce d’armes 
sophistiquées qui boostent les profits des marchands de ca-
nons. On peut ajouter les perspectives qu’offre la reconstruction 
des infrastructures détruites par la guerre et ne pas oublier 

qu’un conflit permet de faire taire les revendications sociales et 
de museler l’action pour leur satisfaction. 

En 2017 nous avions  relevé l’adoption par une instance interna-
tionale d’un traité rendant illégales la fabrication, la détention, 
l’utilisation d’armes nucléaires. Les Etats qui en possèdent se 
sont bien gardés de reconnaître le bien-fondé de ce traité et ne 
sont pas disposés à le ratifier et à l’appliquer. Il y a pourtant 
dans ces œuvres de mort des sommes colossales qui sont in-
vesties et qui font nécessairement défaut pour les œuvres de 
vie. Sans compter les conséquences apocalyptiques que peu-
vent avoir une guerre atomique et même un simple accident. 

La conception du capitalisme, fondée sur la domination des plus 
forts, doit être refusée. Nous rappellerons à ce propos la perma-
nence de l’injustice qui accable les Palestiniens. Dépossédés de 
leurs biens, vivant dans des conditions d’apartheid, confinés 
dans la bande de Gaza qui subit un blocus illégal et inhumain, 
confrontés à la politique de colonisation d’Israël, ils ont encore 
eu à subir les tirs des snipers de Tsahal lors des marches paci-
fiques organisées à l’occasion de la journée de la Terre. 

Voilà quelques aspects des problèmes actuels de la paix et du 
désarmement que l’invitation à ce 1er Mai de Montady me per-
met d’énoncer. 


